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sur notre quai, et ce soir à l’arrivée du Murray Bay ils l’éclairent 
brillamment. Ce n’est pas sans nécessité, car la nuit est noire et 
il pleut encore. Il doit y avoir environ 400 pèlerins qui ren­
trent au sanctuaire pour une courte visite et un salut. Par mal­
chance le P. Healy, o. m. i. qui doit leur prêcher est en retard 
sur le train d’ottawa qui promis à 9 hrs arrive à 10 hrs et demi 
p. m.

Samedi-Dimanche, 15 et 16 Juin. Pélérinage d’Ottawa, de 
Trois Rivières, de Shawenigan.

“Le bon Dieu nous aime, a dit le P. Prod’homme aux pèle­
rins, c'eut pourquoi ti nous (prouve. ”

Humainement parlant, le samedi soir et le dimanche matin, 
furent temps bien triste ; mais la foi de nos pèlerins y mit le 
rayon de soleil qui l’embellit.

Un premier train de 238 pèlerins arrive le samedi vers 4 hrs 
p. m. Il fait encore beau et après la réception, nos voyageurs 
trouvent place dans les maisons du village. Puis la nuit tombe 
et la pluie abondante avec elle.. Il est lOhrs £, lorsque la loco­
motive, avec son gros œil de cyclope, apparait au tournant du 
coteau. Quelques uns descendent du train, mais la plupart 
couchent sur leurs banquettes arrangées en lits d’occasion.

Le lendemain, dimanche, la pluie incessante a nécessairement 
confondu en un seul, au Sanctuaire, Its trois pèlerinages d’Ot­
tawa, des Enfants de Marie de la Cathédrale des Trois Rivières et 
de Shawenegan.

Chacun d’entre eux a pu avoir certains exercices particuliers, 
mais l’impossibilité de sortir sur le terrain a fait que beaucoup 
ont pris part à tout ce qui s’est fait de cérémonies au Sanctuai­
re : chants, sermons, récitation du rosaire, cantiques, bénédic­
tions du .T. S. Sacrement.

Tout le monde est pourtant de bonne humeur et qui sait si 
ce pèlerinage ne sera pas, de toute la saison, le plus riche en 
bienfaits spirituels?...

Ces bienfaits nous les souhaitons à tous, mais surtout ,aux 
écoles bilingues d’Ontario.

Le pèlerinage d’Ottawa a, en effet, recommandé cette inten­
tion, avant toute autre, à la bonté de Notre Dame du Cap. 
Aussi ce fut une émotion intense lorsque Mr Alexandre G renon,


